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Résumé  
 
 

Dans les hôpitaux psychiatriques universitaires de Suisse Romande, la 
chambre dite de soins intensifs (CSI), espace sécurisé (meubles en mousse, 
porte verrouillée) est indiquée pour des patients en crise afin de diminuer les 
symptômes aigus de celle-ci. Paradoxalement, cet espace de soins fragilise la 
relation soignant-patient et peut aggraver les troubles psychiques. Ce projet 
explore l’opportunité d’introduire un objet musical, présenté sous la forme d’une 
tablette tactile, comme intermédiaire à la relation soignant-soigné. Il engage 
dans un processus de recherche-action des chercheurs de la HES-SO 
(HESAV, HEdS La Source, HEMU Lausanne, HEIG-VD) une unité d’un hôpital 
psychiatrique et une association pour personnes en difficulté psychique. Trois 
objectifs sont visés: élaborer conjointement l’objet musical, équiper les CSI 
avec ce dispositif et en comprendre les avantages pour la qualité des soins. 
L’analyse se fera par le biais de quatre études de cas. Les résultats escomptés 
pourront être diffusés pour toute prise en charge en unité fermée pour 
adolescents, adultes et personnes âgées. 

 


